


État-Civil

Né le 14 octobre 1856 à Limoges

L’an 1856, le 16 octobre à 3 heures du

soir par devant nous Adrien Brousseau adjoint du

maire de la ville de Limoges officier de l’état

civil.

A comparu Anne Berger sage-femme âgée de 48 ans

demeurant rue Soretas laquelle le père étant en

voyage nous a présenté un enfant de sexe masculin, né

chez son père, le 14 courant à 2 heures du soir, fils

légitime de Silvain SANÇON facteur rural âgé de 40

ans et de Marie POMMET son épouse âgée de 24 ans

demeurant rue Viraclaud n°18, lequel enfant elle a

déclaré donner le prénom de Pierre, lesquelles

présentation et déclaration faites en présence de

Barthélémy Vidaillac charpentier âgé de 64 ans

demeurant rue Mallemanche et Mathieu Frugier

cultivateur âgé de 45 ans demeurant route Saint

Junien, ce dernier et la comparante ont signé avec

nous, le dit Vidaillac a déclaré ne savoir de ce

requis.



Pendant 1 semaine :
▪ 8 enfants légitimes
▪ 3 enfants nés de père inconnu   (dont 1 seul reconnu par sa mère)
▪ 4 enfants exposés à l’hospice

Plébiscite national des 20 et 21 décembre 1851
Intitulé : « …pour établir une constitution sur les bases 
proposées dans sa proclamation du 2 décembre 1851. »

Avis de sa naissance dans le journal « Le 20 décembre »



L’an 1881 le 22 octobre .....

.........

Ont comparu sieur Pierre SANÇON peintre sur porcelaine,

né à Limoges le 14 décembre 1856 suivant son acte de

naissance y demeurant avec sa mère rue Mallemanche 6 fils

majeur à feu Silvain SANÇON décédé à Limoges le 24 octobre

1878 et à Marie POMMET son épouse laquelle ici présente et

consentante au présent mariage d’une part.

et Madelaine DUPUIS couturière née à Limoges le 30

décembre 1863 suivant sont acte de naissance demeurant avec

ses père et mère au Pont Saint-Martial 58, fille mineure de

Pierre DUPUIS Journalier et de Léonarde Léonide ROUSSET son

épouse lesquels ci-présents et consentants au présent mariage

d’autre part.

Son mariage : 22 octobre 1881 à Limoges



Extrait du registre de « table des successions et absences » de 1935

Avis de décès dans le Populaire du Centre 

Son décès : 12 octobre 1935 à Limoges



Avis de décès et d’obsèques dans les quotidiens : « Le Populaire du Centre » et « Le courrier du Centre »

Sa mère : 26 mars 1907

Sa belle-mère : 7 août 1923

Son épouse : 27 septembre 1912

Son beau-père : 15 novembre 1896

Obsèques de 
Pierre Sançon : 

12 octobre 1935

Son père: 24 octobre 1878

Son frère : 2 novembre 1926





1856 : 18 rue Viraclaud - 24e arrondissement

Les parents de Pierre avec sa grand-mère et sa sœur aînée

1861 : 18 rue Viraclaud - 24e arrondissement

Pierre (5 ans) avec ses parents, sa grand-mère et 2 sœurs

1866 : 16 rue Viraclaud - 24e arrondissement

Pierre (11 ans) avec ses parents, sa grand-mère et 4 frères et sœurs

1872 : 4 rue Malemanche - 24e arrondissement

Pierre (15 ans peintre en porcelaine) avec ses parents, sa grand-mère
et 5 frères et sœurs

Recensements  de Limoges :



1881 : 6 rue Malemanche - canton nord

La mère de Pierre veuve avec 4 enfants et une petite-fille (Pierre 
est marié)

1881 : 57 rue du Pont Saint-Martial – canton sud

Pierre (26 ans) avec sa femme et ses beaux-parents

1886 : pas trouvé rue du Pont Saint-Martial

Pierre (35 ans peintre) avec sa femme et ses beaux-parents et ses
3 enfants

1891 : 53 rue du Pont Saint-Martial – canton sud

1876 : 4 rue Malemanche - 24e arrondissement

Pierre (20 ans peintre en porcelaine) avec ses parents, 5 frères et 
sœurs et 2 enfants de sa sœur aînée



1906 : 13 rue Charpentier - canton nord

Pierre, sa femme, sa belle-mère et ses 3 enfants

1911 : 13 rue Charpentier - canton nord

Pierre, sa femme, sa belle-mère et sa fille

1921 : 13 rue Charpentier - canton nord

Pierre, sa belle-mère, sa fille et son gendre

1896 : 35 rue des Petites-Maisons – canton sud

Pierre (39 ans peintre) avec sa femme, ses beaux-parents et ses 3 
enfants

1901: ne trouve pas la rue des Petites-Maisons 
- il manque la moitié du registre



1926 : 13 rue Charpentier - canton nord

Pierre sa fille et son gendre

On constate que Pierre Sançon a toujours vécu 
en famille avec plusieurs générations
.  Avant son mariage avec ses parents, une 
grand-mère et des neveux
.  Après son mariage avec ses beaux-parents 
puis avec sa fille et son gendre

1936 : 13 rue Charpentier - canton nord

Sa fille seule son père décédé en 1935 et son Marie en 1934)

1931 : 13 rue Charpentier - canton nord

Pierre sa fille et son gendre



1856-1864 : 18 rue Viraclaud sa naissance et celles de ses frères et sœurs

1866 : 16 rue Viraclaud recensement

1869-1878 : 4 rue Malemanche naissance d’un frère et décès du père

1881 :  6 rue Malemanche avant son mariage

1881 :  57 rue du Pont Saint-Martial recensement après son mariage 
chez ses beaux-parents

1883 :  58 rue du Pont Saint-Martial naissance 1er enfant 

1887 :  30 rue du Pont Saint-Martial naissance 2ème enfant

1889-1891 : 53 rue du Pont Saint-Martial naissance 3ème enfant et recensement

1896-1903 : 35 rue des Petites Maisons recensement et matricule du 1er fils

1906-1935 : 13 rue Charpentier recensement et matricule 
du 2nd fils et son décès

Ses adresses :                  Actes ou documents indiquant l’adresse  

Rue du Pont Saint Martial 

Rue des Petites Maisons 
dans le fond à gauche

(Archives municipales de Limoges)

Quartier Viraclaud insalubre et mal 
fréquenté a été détruit en 1898    

(Archives municipales de Limoges)



Quartier Viraclaud

Usine Haviland :
Rue Garibaldi

Rue Pont St-Martial

Rue des Petites Maisons

Rue Charpentier

Plan de Limoges en 1888
(Archives municipale de Limoges)



Vie militaire : classe 1876

Erreur sur sa profession car il est déjà dit peintre sur 
porcelaine à 15 et à 20 ans dans des recensements



À 22 Pierre ans devient chef de famille avec 4 frères et soeurs mineurs 9, 14, 16 et 19 ans  

11ème régiment de dragons 
Régiment d’arti … corps stationné à Angoulême

Parti de Limoges le 10 décembre 1877
Comme appelé à l’activité - Arrivé au corps le 11 du dit
Immatriculé sous le n° 4107
Dragon de 2ème classe
Passé dans la disponibilité le 13 novembre 1878, étant devenu 
fils aîné de femme veuve postérieurement à son incorporation
A reçu un certificat de bonne conduite
Passé dans la réserve le 1er juillet 1882

A accompli une période d’exercices au 34 d’artil. du 3 au 30 octobre 1883
A accompli une période d’exercices au 3ème régiment d’artillerie du 25 août 
au 21 sept 1885
12ème régiment territorial d’artillerie  R 6914
3ème escadron territorial de dragons le 21 décembre 1886 n° 3854 C 61
A accompli une période d’exercices au x escadron 8 8 …12 e région …….. 
1889 ….. R.1269 C171
Date de l’envoi dans l’armée territoriale le 1er juillet 1890
Libéré définitivement le 1er novembre 1902



Peintre sur porcelaine et peintre céramiste 

chez Haviland à Limoges

Métier 

(Archives municipales de Limoges)



Livret ouvrier de son beau-père Pierre DUPUY  



Limoges  préfecture de la Haute-Vienne

Fondée vers l'an 10 avant notre ère par l'Empire romain sous le nom d'Augustoritum (Le Gué d’Auguste), Limoges
devient une importante cité gallo-romaine.

Au Moyen Âge, elle prend le nom du peuple gaulois d'Europe centrale (les Lémovices) qui avait migré dans l'actuelle
région du Limousin. Elle subit les tensions entre les royaumes de France et d’Angleterre et c’est seulement au XVIIème et
XVIIIème siècle que le pouvoir royal s’affirme dans la ville avec les Intendants dont le célèbre Turgot.

Au XIIème siècle, l’abbaye bénédictine Saint-Martial, située sur le chemin de Saint-Jacques de Compostelle, fait de
Limoges un centre spirituel, artistique et intellectuel dans toute l’Aquitaine.

En 1768 la découverte d'un gisement de kaolin dans la région de Saint-Yrieix-la-Perche permet le développement de
l'industrie de la porcelaine de Limoges qui va supplanté l’industrie du textile en déclin pour devenir l’activité phare, la
fierté de la ville et sa renommée mondiale.

Au cours du XIXème siècle, l’essor industriel façonne la ville. De nouveaux faubourgs logent la population ouvrière. Le
monde ouvrier s’organise avec les sociétés de secours mutuel et les syndicats. C’est la création de la CGT à Limoges en
1895, l’organisation de nombreuses grèves aux XIXème et XXème siècle
avec les grèves révolutionnaires de 1905.

Limoges compte aujourd’hui plus de 136 000 habitants pour
une aire urbaine de 284 000 habitants.



La porcelaine de Limoges
➢ La découverte en 1768 de gisements de kaolin près de Limoges va marquer le début de l'histoire de la

porcelaine car ce matériau est indispensable à la production de cette céramique dure et translucide.

➢ En 1769, Louis XV achète le gisement de kaolin, faisant de la production de porcelaine un privilège royal.
C'est seulement à partir de cette date qu'on a le droit de fabriquer de la porcelaine en France.

➢ En 1771 une faïencerie se transforme en manufacture de Porcelaine. Elle pu construire grâce à Turgot qui
arrive comme intendant de Limoges un four atteignant la température de 1400°C. En 1784 cette usine est
achetée par Sèvres et devient « Manufacture Royale des Porcelaines de Limoges ».

➢ Après la révolution les entreprises se multiplièrent en Haute-Vienne, de 16 en 1827 elles passent à 30 en
1850. À cette époque, l'industrie porcelainière nourrit une grande partie de la population limougeaude.

➢ Le cycle de fabrication des porcelaines fait appel à de nombreuses professions différentes : les ouvriers de
l’usine mais aussi toute la main-d'œuvre nécessaire pour retirer le bois de la rivière, l'empiler et le livrer aux
fabriques pour l'alimentation des fours à porcelaine. Le bois de chauffage est mis à flotter au printemps et en
automne sur la Vienne depuis la montagne limousine et est arrêté à Limoges via un grand ramier, qui resta en
fonction jusqu'en 1897. Mais à partir de 1881 le chemin de fer fit disparaître ce mode de transport du flottage
car il fallait une journée au lieu de d’une vingtaine de jours par la rivière.

➢ Le dernier quart de siècle fut dominé par Haviland, car David Haviland, négociant américain crée
une entreprise d’importation de faïence et de porcelaine en 1838 à New York.

➢ Et en 1842, il traverse l’Atlantique pour s’installer à Limoges où il fonde sa propre manufacture et
débute ainsi l’histoire de la famille Haviland, un nom qui perdure jusqu’à aujourd’hui.

➢ Il perfectionne les techniques de décors, il invente l’enluminage (technique de peinture à la
main) et s’équipe de machines révolutionnaires (premiers fours à porcelaine pouvant contenir
jusqu’à 2000 assiettes). En 1864, Haviland devient la plus importante fabrique de porcelaine
française comptant un millier d’ouvriers.

Le ramier (Archives municipale de Limoges)



Ouvriers des usines Haviland
(Archives municipales de Limoges)





Les listes électorales  

Liste électorale de Limoges de 1930 : 
Fichier de 790 pages qui contient une liste alphabétique de 28 000 noms plus 2 listes de rectifications de 3 000 noms
(nouveau, décédé, quitté …)

Pierre Sançon est inscrit ici avec ses 2 fils à son adresse rue Charpentier
or Alphonse s’est marié en 1906 à Esvres (37) où il était déjà domicilié depuis plusieurs années
et René est mort en 1914
→ Les 2 fils ne sont pas dans les listes de rectifications, ils n’ont donc pas été radiés des listes électorales



Table alphabétique du répertoire (vol n° 140 page 5)
Une double page par patronyme phonétiquement 
Page de gauche pour les hommes et page de droite pour les femmes
Pour chaque individu un numéro de volume et de case renvoient au 
répertoire des formalités hypothécaires

Registre indicateur du répertoire des formalités hypothécaires 
(par tribunal de première instance ici celui de Limoges)
Liste de  tous les patronymes par ordre alphabétique qui renvoie aux 
volumes et pages de la table alphabétique . 

Pierre Sançon n’apparaît pas dans les listes, on trouve sa sœur ainée Louise et ses 2 frères Julien et Léon Pierre et une nièce.

Les hypothèques



Répertoire des formalités hypothécaires 
(1799-1955)
qui consigne, pour toute personne physique
ou morale, les actes transcrits (page de gauche
du registre) et les actes inscrits (page de
droite).
et qui renvoie aux n° de volumes des 
transcriptions et d’inscriptions qui sont 
consultables uniquement en salle pour la 
Haute-Vienne.



Pierre SANÇON et Diane
En 1927 Pierre SANÇON et sa fille Léontine
Il a 71 ans
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